
Chers amis,  

Bienvenue à cette AG 2014,   

 

Bien que tardive, notre assemblée générale statutaire porte bien sur l'exercice 2013 et nous voterons  

tout à l'heure pour élire notre conseil d'administration 2014. 

 

Je voudrais revenir sur l’importance  de cette élection et sur l'Assemblée Générale. 

Même si ce passage obligé nous apparaît parfois comme un pensum, il s'agit bien  de solidifier, 

chaque année,  l'ossature de notre association régie par la loi de 1901.  

En 67 ans  d'existence, nous n'avons jamais cessé de fonctionner suivant les règles de cette loi et il 

faut nous en féliciter. 

Avoir un Conseil d’Administration fort qui se réunit régulièrement - soit en bureau, soit en  CA -   

permet avant tout de discuter toutes les décisions et de  choisir collégialement. Qu'il s'agisse des 

grandes orientations de nos actions ou  des grandes règles de fonctionnement de l'association, nous 

mettons un point d'honneur à consulter les administrateurs chaque fois que cela engage l'avenir de 

LNE. 

 

Depuis l'embauche de notre premier permanent la physionomie de LNE a beaucoup changé mais 

sur le fond nous restons avant tout un groupe de passionnés de Nature. La nécessité de protection et 

l'envie de continuer à améliorer nos connaissances complète le tableau des idées qui nous 

réunissent. 

 

Lorsqu'il m'arrive de présenter LNE (et je le fais assez souvent) je me rends compte combien notre 

travail est important en volume et  diversifié  mais je sais aussi que nous ne serons jamais exhaustifs 

tant les sujets d'études, de connaissances mais également d'inquiétudes et de veilles sont nombreux. 

 

Plus d'une fois je dois répondre à l'interrogation « Et alors qu'est-ce que vous faites - vous  les 

écologistes - pour résoudre le problème que vous soulevez ? » 

Ma réponse est souvent de dire que nous sommes bien obligés de faire des choix dans nos actions et 

que susciter la prise de conscience du public c'est déjà ça. 

Mais surtout je réponds qu'à plusieurs nous sommes plus forts et que nous sommes prêts à accueillir 

toute personne désirant s’atteler à la tâche et à intégrer les groupes thématiques de LNE voire d'en 

créer de nouveaux. 

 

Et les motifs pour se mettre au travail ne manquent pas : bénévoles comme  permanents sont chaque 

année toujours plus sollicités et les sujets toujours plus nombreux et différents. 

 

Les exemples récents le montrent une nouvelle fois : 

- nous siégeons à la CDCEA depuis 3 ans  

- nous avons dû donner notre avis sur le plan d'exposition au bruit de la base aérienne de Bricy, 

- nous avons même été intégrés à la Commission de désignation des commissaires enquêteurs … 

 

Et de nouvelles sollicitations arrivent régulièrement nous obligeant souvent à décliner  l'offre car 

certains  sujets débordent de loin nos compétences ou  notre champs d'action. Parfois aussi, bien 

que les thèmes correspondent à nos compétences, nous sommes obligés de constater qu'il nous  

manque des volontaires. Alors si vous voulez nous aider, vous êtes les bienvenus ! 

 

Quelques exemples de sujet pouvant vous intéresser :  

- la présence aux différents conseils de développement des pays et en suivant aux comités de 

pilotage territoriaux des bassins de vie,  

- l'étude des  plans communaux sur la publicité,  

- le suivi des Bassins d'Alimentation de Captage, 



- les nombreuses réunions sur les nitrates ...  

Parfois seule notre présence permet aux organisateurs de ces réunions de prendre en compte la place 

de la biodiversité et le respect des règles de la protection de la  nature. C'est aussi  l'occasion de 

faire connaître notre association, nos fédérations  et de rencontrer les acteurs de la vie locale. 

 

Maintenant,   lorsqu'il s'agit de faire le bilan de l'année 2013, force est de constater que nous n'avons 

pas chômé et qu'une fois encore nos actions ont été nombreuses et de qualité.  

Avec une équipe de permanents motivés et compétents, avec des bénévoles toujours actifs et ne 

rechignant pas à la tâche, nous avons tout lieu de nous auto-congratuler. 

 

Merci donc à vous tous qui,  sous l’œil des médias ou dans l'ombre, œuvrez pour la bonne marche et 

le rayonnement de LNE, votre association. 

 

Cependant 2013 aura aussi été une année difficile à réussir - année de crise oblige :  

 

- il nous aura fallu faire avec  la baisse des aides programmée et l'arrêt de certains programmes 

voire le non soutien à certains suivis ou  inventaires, 

- nous avons eu à  gérer la baisse de la demande en matière d'animations, 

- nous avons même subi une baisse des adhésions. 

Ajoutez à tout cela l’incertitude pour les années à venir, vous imaginez le casse-tête devant lequel 

nous nous sommes retrouvés. 

 

L'une des conséquences de cette incertitude a été la réduction du nombre de postes au sein des 

l’équipe des permanents.  

Bien sûr il n'y a pas péril en la demeure mais cela demande une réorganisation et une gestion 

toujours plus rigoureuse et surtout cela nous empêche de garder un rythme de croisière plus calme 

qui rassure et permet de travailler en toute sérénité. 

 

Je veux revenir sur quelques  faits marquants  de 2013 qui doivent nous encourager à essayer de 

trouver des solutions nouvelles. 

 

Tout d'abord le fait que nos plus importants financeurs continuent à nous soutenir et je remercie au 

passage la Région Centre, la DREAL, l'AELB, l'ARS, le CG 45 et les communes qui nous font 

confiance dans les opérations  présentées tout à l'heure. 

 

Le partenariat ou le mécénat  de certaines entreprises est une de ces pistes nouvelles et devient 

nécessaire si nous voulons arriver à diversifier nos sources de revenus.  

Nous avons pris le parti d'encourager les actions tournées vers les employés de ces entreprises  et, 

mêmes modestes, certaines actions font prendre consciences des enjeux de biodiversité et donne 

envie aux participants d'apporter leur pierre à l'édifice. 

 

Je vous citerai quelques exemples réalisés dans le respect de chaque partie. 

 

- Pour la 3ème fois consécutive Norauto a plébiscité la déclinaison de l'opération Objectif Zéro 

Pesticide et apporté son soutien à la confection de la Malle aux herbes folles. 

- Cargill que nous pensions loin de nos préoccupations en matière de Développement Durable nous 

a aidé de façon non négligeable et nous entamons un partenariat qui devrait à terme bénéficier à la 

biodiversité sur leur site de production en bordure de Sologne. 

- les carriers comme Cemex et Holcim nous font confiance pour des inventaires sur les lieux 

d'exploitation et sont preneurs de conseils en matière de gestion avant et après chantier. 

- ERDF nous sollicite pour  la formation interne de ses agents en ornithologie et biodiversité. 

- RTE est venu nous chercher pour que nous puissions faire du conseil sur un chantier important ce 



qui a permis à nos chargés d’études de protéger des zones humides sensibles. 

 

Mais nos partenaires sont également des chercheurs, des universitaires comme vous avez pu vous 

en rendre compte dans le CR des activités de la RNN. 

Je suis particulièrement fier de ce que l'équipe de Michel Chantereau réalise avec Biomareau qui 

restera une initiative exemplaire. 

 

Enfin je ne me réjouis de la finalisation et du travail accompli dans les opérations qui sont des  

«  produits maison » comme Valmares, objectif Zéro Pesticide, ou  l'édition de l'outil pédagogique 

sur l’énergie. 

Ce sont des opérations pleines d'avenir qui ont du succès et qui augmentent notre notoriété.  

 

Un  mot sur  Nature Centre qui voit son équipe grandir, qui travaille à la fédération des APNE de la 

région et qui aide à la mutualisation des certains programmes. 

L'adoption de la base de données interactive SIRFF décidée en 2013 par 6 associations dont la nôtre   

laisse présager un travail fructueux qui devrait donner une nouvelle impulsion aux inventaires et 

aux sciences participatives. 

 

Et l'avenir me direz-vous ? 

A l'aune des derniers rebondissements, je serai tenté par une vue de l'avenir assez  pessimiste :  

que  deviendront les projets  d'infrastructures aussi coûteuses qu'inutiles comme la ligne à grande 

vitesse  «  POCL », ou privant les citoyens de leur droits  comme l'autoroute amenée à remplacer   

RN 154 Orléans -Dreux , sans parler de nos inquiétudes sur les gaz de schiste ou le combat toujours 

pas gagné contre l'usage des pesticides et le recours aux OGM … 

 

Cependant d'autre signaux nous font penser que nous devons garder notre optimisme : une 5ème 

RNN vient d'être créée dans la région Centre, celle des Chaumes du Verniller dans le département 

du Cher et  la création de RNR continue avec la  RNR du Marais de Taligny à La Roche-Clermault 

(Indre-et-Loire). 

D'autre part il faut espérer que les nouveaux conseils municipaux se montreront de plus en plus 

enclins à  programmer des actions de développement durable. 

Enfin, l'Agence Française de la Biodiversité au niveau national et l'Observatoire Régional de la 

Biodiversité semblent en bonne voie. 

 

 

Pour finir je tiens à réitérer mes remerciements à toute l'équipe de la Maison de la Nature ainsi 

qu’aux nombreux bénévoles qui acceptent de consacrer du temps (et parfois même beaucoup de 

temps) à notre association.  

 

 

Didier PAPET, Président 

Orléans, le 5 avril 2014 


